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Séquence 1 : la ronde 
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Une nuit d'eau en crues, de troncs d'arbres 

à demi immergés, d'herbes tâchées de mousses, 

têtes qui se posent dedans, sommes-nous encore 

frères et soeurs, si tu souffles je meurs, 

si m~ main se retire tu ri'es plus là, 

d'attente et quand je me retourne ce n'était 

pas sur toi, couloirs où je crois te perdre. 

Ombres croisées avec les doigts qui mentent, 

et les gonds rouillés du temps, une porte 

mal fermée, dès l'aube la'maison d'enfance 

saccagée, les meurtrières c1ouée~ de planches, 

le sommeil des pièces aveugles cachées de housses, 

tu es dans cette chambre sans fenêtres, mais ce 

n'est pas le noir, pas la nuit, 

je porte mon regard au visage, et le tien 

ne lui ressemble pas. 
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